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Introduction
L'un des problèmes majeurs de notre fin de siècle est la pollution atmosphérique. Il est possible d'évaluer la qualité de l'air à l'aide d'organismes vivants. La bioindication lichénique est un outil privilégié, car les lichens sont présents partout et leurs différences de sensibilité aux polluants nous permet de les utiliser pour évaluer l'évolution qualitative et quantitative de nombreux milieux. Cette sensibilité des lichens à la pollution provient de leur absence de systèmes de défense. Contrairement aux végétaux, ils ne disposent pas comme ceux-ci:
- d'une couche cireuse, la cuticule, recouvrant la surface des feuilles
- d'ouverture microscopiques, les stomates, capables de s'ouvrir et de se fermer et de régler ainsi les
échanges avec l'extérieur
- d'une écorce protectrice
- d'un système d'élimination basé sur un système de circulation interne et sur l'excrétion.
Le but de l'étude proposée est de cartographier la pollution atmosphérique en différents points de la région, en utilisant les lichens comme bioindicateurs.
Matériel
• Une grille de comptage de 50 x 60 cm sur acétate et pointes pour fixation sur l’arbre.
• Une description des espèces indicatrices, une table de détermination et si possible des exemplaires de
référence
• Une loupe et éventuellement un appareil photo avec objectif macro
• Un tableau pour consigner les résultats
• Une carte (ou un extrait) au 1:25'000e de la région
• Un livre de détermination des arbres
• Une ficelle de 280 cm de long avec noeuds à 90 cm et à 120 cm.
• Du matériel pour écrire: crayon, sous-main.
Marche à suivre
La méthode consiste en une observation, à travers une grille de comptage, de la fréquence de six espèces de lichens sur les troncs d'arbres de l'habitat étudié. Quatre espèces d'arbres sont retenues pour l'étude.
Les six espèces de lichen indicatrices
Ces six espèces sont classées selon leur sensibilité à la pollution, de la plus sensible à la moins sensible:
• Evernia prunastri
• Parmelia tiliacea
• Xanthoria parietina
• Candelariella sp.
• Parmelia sulcata
• Hypogymnia physodes
Choix des arbres
Les quatre espèces d'arbres retenus dans cette méthode standard sont les suivants:
• les Tilleuls
• l'Érable plane (mais pas l'É
rable sycomore)
• les Frênes
• les Chênes.
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